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Qu’est-ce que la sociologie a à dire sur l’économie ? Par la 
profondeur de ses analyses et la diversité de ses objets de 
recherche, Philippe Steiner –  qui fut professeur de sociologie 
à Sorbonne Université jusqu’en 2022 et qui reste l’un des 
principaux représentants de la sociologie économique en 
France  – a approfondi le dialogue entre l’économie comme 
discipline académique et la sociologie de l’économie. Au terme 
de sa carrière, sa trajectoire intellectuelle dessine une œuvre 
prolifique et protéiforme qui se joue des frontières disciplinaires.
Dans cet ouvrage, les perspectives d’analyse d’une quinzaine 
de chercheurs et chercheuses, français et étrangers, entrent en 
résonance avec la sociologie économique contemporaine et en 
explorent les contours. Les chapitres rassemblés ici abordent 
des thèmes variés (le rôle de la connaissance économique et de 
l’information, la circulation des ressources non marchandes et 
l’altruisme, la transplantation d’organes, ou encore la sociologie 
de la fête...) et cette diversité offre un large panorama de la 
recherche et des débats qui la traversent (par exemple sur la place 
et le rôle du marché dans le fonctionnement des économies 
aujourd’hui ou sur les rapports entre économie et sociologie). 
En revisitant aussi l’histoire de la pensée économique et la pensée 
des « classiques » de la sociologie, ce livre montre comment s’est 
structuré le champ de la sociologie économique.
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Les grands livres de la tradition sociologique sont soit des livres de théorie et 
d’épistémologie, soit des travaux empiriques très fortement structurés par une 
réflexion théorique ou épistémologique. À ces trois catégories appartiennent 
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Les Règles de la méthode sociologique et Le Suicide. Un patrimoine impressionnant 

d’auteurs et d’ouvrages s’est ainsi constitué dans cette perspective, qui permet de 
développer une intelligence du social à travers la formation de concepts, de modèles et 
d’interprétations nouvelles qui donnent une lisibilité à l’épaisseur chaotique de la vie 

des groupes humains. 
Cette collection accueille en son sein la série « Sociologie économique » coordonnée 

par Sophie Dubuisson-Quellier, Philippe Steiner et Marie Trespeuch.
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introduction

L’ÉCONOMIE AU PARI DE LA SOCIOLOGIE

Sidonie Naulin
Sciences Po Grenoble-Univ. Grenoble Alpes, Pacte (UMR 5194)  

et Institut universitaire de France

Melchior Simioni
Observatoire français des drogues et tendances addictives (OFDT)  

et Gemass (UMR 8598)

Marie Trespeuch
Sorbonne Université, Gemass (UMR 8598)  

et Institut national d’études démographiques (UR 14)

PASSER LES FRONTIÈRES DISCIPLINAIRES :  
UNE TRAJECTOIRE ENTRE ÉCONOMIE ET SOCIOLOGIE

La trajectoire de Philippe Steiner, économiste devenu sociologue de l’économie, 
illustre la dynamique d’institutionnalisation de la sociologie économique en 
France, au tournant des années 2000.

Philippe Steiner intègre en 1975 l’École normale supérieure d’enseignement 
technique (Enset) – devenue par la suite l’ENS Cachan, puis l’ENS Paris-
Saclay – où il bénéficie d’une formation pluridisciplinaire en économie et en 
sociologie et obtient l’agrégation de sciences sociales en 1979. Il entame à partir de 
là une première carrière en sciences économiques, comme historien de la pensée 
économique. En 1984, il soutient à l’université Paris Nanterre une thèse de doctorat 

Cet ouvrage collectif fait suite à une journée scientifique, organisée à Sorbonne Université le 
12 janvier 2023, autour des travaux de Philippe Steiner. Nous remercions les collègues dont 
les communications sont reprises ici en chapitres, ainsi que Lucien Karpik et Pierre-Marie 
Chauvin qui ont participé à cette journée d’étude mais n’ont pu contribuer à ce livre. Nous 
exprimons aussi notre gratitude envers Caroline Oudin-Bastide pour son soutien précieux 
et chaleureux, quoiqu’elle le voulût discret. Enfin, nous savons gré à Philippe Steiner d’avoir 
accueilli cette journée scientifique et cette publication avec la sympathie et l’intelligence 
qui le caractérisent. Nous espérons que ce volume intéressera des lecteurs au-delà du cercle 
de celles et ceux qui connaissent Philippe Steiner et ses travaux, et qu’il viendra conforter 
l’entreprise de diffusion des sciences sociales à laquelle Philippe a si largement contribué.
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en histoire de la pensée économique sous la direction d’Arnaud Berthoud portant 
sur l’école physiocratique. L’année suivante, il est nommé professeur agrégé de 
sciences sociales à l’université Paris Dauphine. C’est dans cette même université 
qu’il est élu maître de conférences en sciences économiques en 1988. En 1994, il 
obtient une habilitation à diriger des recherches en économie à l’université Paris I- 
Sorbonne, habilitation dont le garant était André Lapidus. Jusque-là, Philippe 
Steiner est d’abord et avant tout un historien de la pensée économique, s’intéressant 
en particulier aux auteurs du xviiie et du xixe siècle en France. Il est notamment 
l’un des principaux spécialistes de Jean-Baptiste Say et de Vilfredo Pareto.

À partir des années 1990, Philippe Steiner entame un déplacement disciplinaire 
de l’histoire de la pensée économique vers l’histoire de la pensée sociologique tout 
d’abord, puis vers la sociologie économique. Il analyse dans un premier temps 
la manière dont les auteurs classiques de la sociologie, au premier rang desquels 
Durkheim et les durkheimiens, ont pensé l’économie et il devient ce faisant une 
référence en histoire de la pensée sociologique française. Cette transition vers 
la sociologie le conduit ensuite à devenir un auteur central du renouveau de la 
sociologie économique en France. La conversion sociologique de Philippe Steiner 
s’est traduite institutionnellement par l’obtention, en 1996, d’une habilitation à 
diriger des recherches en sociologie à l’université Paris IV-Sorbonne. Ce travail 
dont le garant était Raymond Boudon portait sur la sociologie de la connaissance 
économique et a été publié en 1998. En 2000, il devient professeur des universités 
en sociologie à l’université de Lille III. En 2007, l’université Paris IV-Sorbonne 
(devenue depuis Sorbonne Université) le recrute à son tour comme professeur des 
universités en sociologie, où il est rattaché au Groupe d’étude des méthodes de 
l’analyse sociologique de la Sorbonne (GEMASS).

Les années 1990 sont marquées, en France, par le renouveau de la sociologie 
économique, à la suite du développement de la « nouvelle sociologie économique » 
aux États-Unis qui a eu lieu à partir des années 1970 avec des auteurs tels que 
Mark Granovetter ou Viviana A. Zelizer 1. Il s’agit notamment de mettre en évidence 
que « tout n’est pas économique dans l’économie ». La construction des marchés et 
la diversité des formes de coordination constituent alors des objets d’étude centraux. 
Philippe Steiner, à l’image de Richard Swedberg côté états-unien, est à la fois l’un 
des historiens, des analystes, des théoriciens et des vulgarisateurs – par le biais de 
l’édition de manuels de référence en 1999 et en 2009 – de ce courant. Ses travaux 
personnels portent sur l’histoire de la sociologie économique et, empiriquement, 
il enquête sur les formes d’échange (marché, don, appariement) sur deux terrains 
principaux : celui du don d’organe et, plus récemment, celui des fêtes.

1 Neil J. Smelser et Richard Swedberg (dir.), The Handbook of Economic Sociology, 
Princeton, Princeton University Press, 2005 (1re éd. : 1994).
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Philippe Steiner contribue à l’institutionnalisation de la sociologie économique 
française au tournant des années 2000. De 2000 à 2006, il co-organise avec François 
Vatin le premier séminaire de sociologie économique à l’université Paris Nanterre. 
Cette collaboration débouche sur la co-direction par les deux hommes du groupement 
de recherche (GDR-CNRS) « Économie & sociologie » entre 2004 et 2008. Le GDR 
a pour ambition de structurer le champ de recherche de la sociologie économique 
dans l’espace français en réunissant économistes et sociologues. Il débouche sur la 
publication en 2009 du Traité de sociologie économique qui rassemble les principaux 
spécialistes français du domaine. En 2008, la direction du GDR est reprise par une 
économiste (Florence Jany-Catrice) et une sociologue (Alexandra Bidet). Le GDR 
entame rapidement une collaboration avec la Revue française de socio-économie fondée 
à Lille en 2008 par des économistes hétérodoxes (Florence Jany-Catrice et Richard 
Sobel). Philippe Steiner fait partie des premiers soutiens de cette revue devenue 
centrale dans le champ de la sociologie économique française et il est, depuis sa 
création, membre de son conseil scientifique. En 2018, Philippe Steiner poursuit son 
travail d’institutionnalisation de la sociologie économique en créant, avec Sophie 
Dubuisson-Quellier et Marie Trespeuch, la série « Sociologie économique » au sein 
de la collection « L’intelligence du social » publiée par Sorbonne Université Presses.

La trajectoire de Philippe Steiner, qui va de l’histoire de la pensée économique 
à la sociologie économique, doit moins être analysée en termes de ruptures qu’en 
termes d’inflexions. En effet, s’il devient sociologue et l’un des fondateurs de la 
sociologie économique française, il est important de souligner que Philippe Steiner 
a non seulement marqué durablement l’histoire de la pensée économique, mais 
aussi qu’il n’a jamais abandonné le dialogue avec les historiens de l’économie et 
les économistes hétérodoxes. Même une fois devenu principalement sociologue, il 
continue de co-écrire avec des économistes et de publier et de communiquer dans le 
domaine de l’histoire de la pensée économique. Il est d’ailleurs membre du comité 
scientifique de plusieurs revues dont la majorité relève de l’histoire des sciences 
humaines ou de l’économie (Revue d’histoire des sciences humaines, European 
Journal of the History of Economic Thought, History of European Ideas, Problèmes 
économiques). Il reçoit également plusieurs prix pour des ouvrages dans le domaine 
de l’histoire de la pensée économique à la fin des années 2010 2.

Le rôle central de Philippe Steiner dans l’histoire de la pensée économique, 
l’histoire de la pensée sociologique et la sociologie économique ne doit pas 
faire oublier sa reconnaissance dans le champ de la sociologie générale. Ainsi, 

2 Prix Jérôme-Adolphe Blanqui de l’European Society for the History of Economic 
Thought en 2017 pour Donner… Une histoire de l’altruisme (Puf, 2016) et en 2022 
pour Calcul et Morale. Coût de l’esclavage et valeur de l’émancipation (avec Caroline 
Oudin-Bastide, Albin Michel, 2015) ; ce dernier ouvrage a également reçu le prix 
Joseph J. Spengler de l’History of Economics Society en 2021.
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il est membre du comité éditorial de la Revue française de sociologie de 2000 à 
2010. Entre 2011 et 2016, il bénéficie d’une délégation comme membre senior 
de l’Institut universitaire de France (IUF). Depuis 2010, il dirige avec François 
Vatin la collection « Bibliothèque des sciences sociales » aux éditions Classiques 
Garnier qui a pour objet la publication d’éditions critiques de textes classiques et 
de recherches en histoire des sciences sociales. Dans le même temps, il dirige plus 
d’une dizaine de doctorantes et doctorants et participe à plus d’une trentaine de 
jurys de thèse. Sa reconnaissance est non seulement nationale, mais également 
internationale, comme en témoignent les traductions de ses travaux en sept 
langues différentes 3 et ses échanges soutenus avec le Brésil en particulier 4.

PASSER LES FRONTIÈRES ÉPISTÉMOLOGIQUES :  
DE L’HISTOIRE DE LA PENSÉE À L’ENQUÊTE EMPIRIQUE

Le rôle de passeur entre économie et sociologie qu’incarne Philippe Steiner 
se retrouve lorsqu’on étudie sa trajectoire par le détail de ses publications 
scientifiques 5. Ses premières publications, à partir de 1983, témoignent d’abord 
d’un ancrage clair dans le domaine de l’histoire de la pensée économique : outre 
quelques travaux généraux, traductions et recensions, notamment dans la revue 
Espaces Temps, Philippe Steiner a proposé des études plus spécifiques autour de 
l’œuvre des physiocrates – en particulier de François Quesnay – et de la pensée 
et de l’œuvre de Jean-Baptiste Say. Ces études ont trouvé terrain d’élection dans 
des revues spécialisées (la série « Histoire de la pensée économique » de la revue 
Économies et sociétés par exemple) ou dans des revues plus générales comme la Revue 
économique. Cette importante production en histoire de la pensée économique 

3 Les langues de traduction sont l’anglais, le portugais/brésilien, l’italien, l’allemand, 
l’espagnol, le chinois et le hongrois.

4 Voir dans le présent ouvrage, le chapitre iv de Nadya Araujo Guimarães, André 
Vereta-Nahoum et Ana Carolina Andrada : « Circuler entre les mondes et tisser 
des liens. La présence féconde de Philippe Steiner dans la sociologie économique 
brésilienne », p. 59-72.

5 Cette section a été rédigée à partir de la liste complète des publications de Philippe 
Steiner, établie par lui-même et qu’il nous a transmise. Après vérification de toutes 
les références, cette liste contient 384 publications, parmi lesquelles 12 rééditions 
et 30  traductions. Nous avons choisi de retrancher les 12  rééditions. Les 
372 publications restantes se répartissent de la manière suivante :  133 articles, 104 
chapitres d’ouvrages, 81 recensions, 13 ouvrages originaux, 6 directions d’ouvrage 
collectif, 8 travaux d’édition, de traduction ou de préface, 7 manuels et 20 notices de 
dictionnaire ou chapitres de manuels. Pour les livres collectifs que Philippe Steiner 
a codirigés, nous avons conservé une entrée pour le livre, puis une entrée pour 
chaque chapitre rédigé. Voir dans le présent ouvrage la rubrique des « Publications 
de Philippe Steiner de 1983 à 2023 », p. 191-216.
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a donné lieu à de nombreux chapitres d’ouvrages collectifs, souvent issus de 
colloques 6, et à des chapitres de manuels ou d’ouvrages de synthèse, généralement 
à la suite de collaborations avec Alain Béraud ou Gilbert Faccarello 7. 

Comme cela a été rappelé, le point le plus notable est que Philippe Steiner 
a publié des travaux d’histoire de la pensée économique tout au long de sa 
carrière, qu’il s’agisse d’études sur François Quesnay, sur Jean-Baptiste Say ou 
sur des objets plus spécifiques comme l’héritage ou l’esclavage (voir Graph. 1). 
Il a ainsi contribué de manière importante à l’une des revues internationales de 
référence sur le sujet, The European Journal of the History of Economic Thought 
(18 publications entre 1994 et 2021, dont 10 articles originaux et 8 recensions). 
Même une fois devenu sociologue, Philippe Steiner a continué de participer à des 
projets collectifs dans ce champ, par exemple à l’occasion de la publication des 
œuvres complètes de Jean-Baptiste Say aux éditions Économica, dont il a co-édité, 

6 Colloque de Vizille sur la pensée économique pendant la Révolution française en 
1989, colloque de Saint-Cloud sur la diffusion internationale de la physiocratie en 
1993, colloque de Toulouse sur les revues d’économie en France en 1995, etc.

7 Philippe Steiner a rédigé des chapitres dans chacun des trois tomes de la synthèse 
dirigée par Alain Béraud et Gilbert Faccarello, Nouvelle histoire de la pensée 
économique, publiée aux éditions La Découverte entre 1992 et 2000.

Graphique 1. – Nombre annuel de publications de Philippe Steiner par thème,  
1983-2023 

Note : Le codage des différentes publications de Philippe Steiner a nécessairement 
conduit à faire des choix parfois arbitraires. En particulier, certains travaux discutent 

des liens entre économie politique et sociologie économique classique : ils ont été 
codés en histoire de la pensée sociologique. De même, certains travaux mobilisent à la 
fois des sociologues classiques et des sociologues contemporains de l’économie (après 

Karl Polanyi) : dans ce cas, nous avons choisi de coder ces travaux en « Sociologie 
économique contemporaine ».
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en 2020 avec André Tiran, le dernier volume paru à ce jour, ou à l’occasion de la 
sortie en 2023 de deux des volumes de la somme dirigée par Gilbert Faccarello 
et Claire Silvant et publiée par Routledge, A History of Economic Thought in 
France, pour laquelle il signe deux chapitres. L’ouvrage sur les calculs économiques 
intrinsèques aux débats sur l’abolition de l’esclavage écrit avec Caroline Oudin-
Bastide et publié en 2015  8 par Albin Michel, puis traduit en 2019 par Oxford 
University Press, témoigne également de cette capacité à faire vivre l’histoire de la 
pensée économique avec des travaux inédits et reconnus.

Cependant, les écrits de Philippe Steiner ont rapidement dépassé le cercle de 
l’histoire de la pensée économique au profit d’une ouverture vers la sociologie, ou 
plus exactement, dans un premier temps, vers l’histoire de la pensée sociologique. 
On trouve une première trace de cette inflexion épistémologique en 1992 lorsqu’il 
fait paraître dans la Revue française de sociologie un article programmatique 
sur « Le fait social économique chez Durkheim ». Cet article montre 
comment la sociologie naissante propose un regard novateur sur l’économie à 
la fin du xixe siècle, en tenant compte de faits sociaux comme la morale ou les 
représentations collectives. Suivront la rédaction de deux ouvrages importants : 
le « Repères » La Sociologie de Durkheim – réédité 4 fois – dont la première 
édition date de 1994, et l’ouvrage intitulé La Sociologie économique (1890-1920), 
co-écrit avec Jean-Jacques Gislain (1995). Ce dernier conduit les deux hommes 
à rentrer dans le détail de l’analyse que font les classiques – Émile Durkheim, 
Vilfredo Pareto, Joseph A. Schumpeter, François Simiand, Thorstein Veblen et 
Max Weber – de l’économie. Cette première série de travaux sur les sociologues 
classiques, qui intervient au moment de la transition disciplinaire de Philippe 
Steiner, est surtout marquée par le développement d’un important programme 
de travail sur la place de l’économie dans les travaux d’Émile Durkheim et des 
durkheimiens : cette perspective trouve son point d’orgue avec la parution en 
2005 d’un ouvrage à la Librairie Droz, L’École durkheimienne et l’économie. 
Spécialiste d’Émile Durkheim et des durkheimiens, Philippe Steiner a néanmoins 
toujours publié sur la pensée d’autres auteurs majeurs de la sociologie, qu’il s’agisse 
de Vilfredo Pareto, Karl Marx, Max Weber, Karl Polanyi, Alexis de Tocqueville ou 
encore de Michel Foucault.

Le passage d’une approche en termes d’histoire de la pensée économique à 
l’étude de la pensée de l’économie chez les sociologues classiques masque en 
réalité une grande continuité théorique : Philippe Steiner garde un même 
objet d’étude – le fonctionnement de l’économie –, mais adopte un regard qui 
s’enrichit des catégories propres à l’analyse sociologique. La parution en 1998, 

8 Caroline Oudin-Bastide et Philippe Steiner, Calcul et Morale. Coûts de l’esclavage et 
valeur de l’émancipation (xviiie-xixe siècle), Paris, Albin Michel, 2015.
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dans L’Année sociologique, de l’article « La sociologie économique comme critique 
de l’économie politique » témoigne de l’évolution du raisonnement de Philippe 
Steiner : de même que les sociologues classiques – en l’espèce François Simiand – 
proposent de comprendre l’économie d’un point de vue sociologique, il s’efforce 
d’intégrer dans sa propre réflexion sur l’économie de nouvelles dimensions (le type 
de rationalité, les représentations collectives), à mesure qu’il étudie en détail les 
auteurs qui les mettent au jour. Le dialogue avec l’histoire de la pensée économique 
n’est pas rompu pour autant : il lui arrive de donner à lire à ses collègues d’histoire 
de la pensée économique des travaux de sociologie économique, comme dans le 
chapitre « Economic Sociology » qu’il rédige pour le Handbook on the History 
of Economic Analysis dirigé en 2016 par Gilbert Faccarello et Heinz D. Kurz. En 
outre, ce mariage original entre économie et sociologie est doublé d’une réflexion 
épistémologique – de sociologie de la connaissance – visant à comprendre 
sociologiquement la manière dont la connaissance de l’économie est produite, 
comme l’attestent deux ouvrages parus en 1998 aux Presses universitaires de 
France, Sociologie de la connaissance économique. Essai sur les rationalisations de 
la connaissance économique (1750-1850) et La « Science nouvelle » de l’économie 
politique, ou encore l’article « The Sociology of Economic Knowledge » paru en 
2001 dans l’European Journal of Social Theory.

Les publications de Philippe Steiner ne se limitent toutefois pas à des travaux 
d’histoire de la pensée ou de théorie sociologique. Au début des années 2000, il 
lance une première enquête de sociologie économique portant sur le don d’organe. 
On trouve la première occurrence de ce nouvel objet d’étude, plus empirique, avec 
la parution en 2001 dans la Revue française de sociologie d’un article intitulé « Don 
de sang et don d’organes : le marché et les marchandises “fictives” ». Le cas de la 
transplantation d’organes donne lieu, par la suite, à la publication d’un certain 
nombre d’articles et de contributions à des ouvrages collectifs, et à la parution 
en 2010 de l’ouvrage La Transplantation d’organes : un commerce nouveau entre 
les êtres humains aux éditions Gallimard. La question de la transplantation 
illustre le dialogue fécond établi par Philippe Steiner entre objets empiriques 
et réflexion théorique sur le monde social : en étudiant cette circulation de 
ressources particulières qui fait intervenir des formes contemporaines de don, des 
organisations, de la morale et des technologies, il développe une série de réflexions 
générales sur la typologie et l’ethnographie des transactions économiques 9, sur les 
limites du marché, sur le lien entre don et marché et la dimension performative de 

9 Philippe Steiner, « Cartographie des échanges », Nouvelles perspectives en sciences 
sociales, vol. 9, no 2, 2014, p. 15-43.
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l’économie 10 ou encore sur les catégories morales mobilisées dans l’économie  11. 
Ainsi, son analyse d’un objet empirique contemporain ne cesse de s’enrichir de 
la lecture de textes classiques ou de nouveaux travaux de sciences sociales : on 
peut relever, par exemple, que cette nouvelle approche empirique coïncide avec 
sa lecture de Viviana A. Zelizer, dont il recense les trois principaux ouvrages en 
1997, 2007 et 2011.

En parallèle de ces réflexions et en plus de son activité institutionnelle (voir supra), 
Philippe Steiner a contribué à structurer le champ de la sociologie économique en 
France par le biais de ses publications. En particulier, à partir d’un aller-retour entre 
ses propres objets d’étude et des lectures attentives de recherches en sociologie 
économique, Philippe Steiner a rédigé des travaux de synthèse de ce champ : en plus 
du « Repères » La Sociologie économique qui constitue de loin sa publication la plus 
citée – plus de 500 fois – et la plus traduite (en portugais, en espagnol, en italien) 
et du Traité de sociologie économique co-édité en 2009 avec François Vatin, c’est un 
texte paru dans la Revue européenne des sciences sociales intitulé « Le marché selon 
la sociologie économique » qui constitue l’article le plus cité de Philippe Steiner à 
ce jour (149 fois). Son rôle original dans la structuration du champ de la sociologie 
économique tient à sa capacité à proposer une synthèse fine d’approches classiques 
et contemporaines du domaine, tout en faisant des ponts avec des questions de 
sociologie générale actuelles. Son article « Who Is Right about the Modern 
Economy: Polanyi, Zelizer, or both? » paru en 2008, où il discute du degré de 
l’encastrement de l’économie dans la société, illustre cette démarche. C’est également 
le cas d’un autre article paru en 2008 intitulé « Foucault, Weber and the History of 
Economic Subject ». Le Traité de sociologie économique, dirigé avec François Vatin, 
rassemble 19 chapitres de sociologues et économistes hétérodoxes qui abordent 
diverses facettes du champ, alors en plein essor (consommation, entrepreneuriat, 
travail, argent…). Sorti en 2009, l’ouvrage ne tarde pas à devenir une référence.

Bien qu’ayant enquêté sur un objet empirique en tentant d’en saisir un grand 
nombre de dimensions (juridiques, historiques, matérielles, etc.), Philippe 
Steiner n’a pas véritablement réalisé de terrain ethnographique avant la fin des 
années 2010. À ce moment-là, il s’attelle à un nouvel objet d’études, l’effervescence 
collective qui intervient à l’occasion des fêtes. Cela le conduira à la publication 
d’une enquête inédite mêlant travail d’archives et observations empiriques sur les 
fêtes de Bayonne 12.

10 Id., « Gift-Giving or Market? Economists and the Performation of Organ 
Commerce », Journal of Cultural Economy, vol. 3, no 2, 2010, p. 243-259.

11 Id. et Marie Trespeuch, « Maîtriser les passions, construire l’intérêt. Les jeux 
d’argent en ligne et les organes humains à l’épreuve du marché », Revue française 
de sociologie, vol. 54, no 1, 2013, p. 155-180.

12 Philippe Steiner, Faire la fête. Sociologie de la joie, Paris, Puf, 2023.
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Au-delà de ce bref aperçu des principales inflexions dans la trajectoire de 
publication de Philippe Steiner, il convient de faire deux remarques complémentaires. 
Premièrement, Philippe Steiner a continuellement associé ses travaux originaux 
avec une activité de lecteur (infatigable) et de passeur des sciences sociales : il a 
rédigé pas moins de 81 recensions entre 1983 et 2023, a produit – en plus des 
deux « Repères » – à 19 reprises des notices de dictionnaires ou d’encyclopédie. 
Deux ouvrages récents, sur l’altruisme et sur la sociologie relationnelle 13, montrent 
qu’il parvient – par sa lecture attentive des travaux de sciences sociales et par son 
appétence pour la transmission (les deux ouvrages ont été conçus dans le cadre de 
séminaires de recherche de master) – à produire des travaux qui se situent à cheval 
entre l’innovation théorique et la transmission de connaissances. Plus généralement, 
Philippe Steiner a toujours souhaité publier sur une diversité de supports, sans 
abandonner la confrontation avec les comités de rédaction de nombreuses revues 
ou la participation à des ouvrages collectifs (Graph. 2).

13 Id., Donner… Une histoire de l’altruisme, Paris, Puf, 2016 ; id., Sociologies relationnelles, 
Paris, Puf, à paraître.

Graphique 2. – Nombre annuel de publications de Philippe Steiner par type,  
1983-2023  

Note : Le codage du type de publication n’a pas posé de difficulté particulière, mais 
quelques précisions sont utiles. Les recensions rassemblent les recensions strictes 

et les notes de lecture (parfois de plusieurs ouvrages en même temps). Les éditions/
traductions/préfaces rassemblent les travaux d’édition de textes classiques, les 

traductions de travaux extérieurs que Philippe Steiner a lui-même effectuées (il y en a 
deux : Le Capitalisme historique d’Immanuel Wallerstein et L’Économie du gaspillage de 

Samuel Bowles, David Gordon et Thomas Weisskopf). Enfin, dans le cas des notices, 
nous avons compté une référence par dictionnaire ou encyclopédie, même si Philippe 

Steiner y a parfois rédigé plusieurs notices.
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En second lieu, par-delà la diversité des inscriptions disciplinaires et des 
orientations épistémologiques, on peut retrouver des invariants dans l’œuvre de 
Philippe Steiner permettant de caractériser une méthode de travail et un style 
de pensée. Bien souvent, ses recherches procèdent d’un problème théorique 
présent dans des travaux classiques – une contradiction, une typologie, un 
raisonnement – et d’un objet d’étude qui appartient au monde concret de 
l’économie – une manière de faire circuler des ressources, un mode de calcul, 
etc. –, la rencontre entre ces deux éléments le conduisant à proposer une nouvelle 
conceptualisation opérante pour comprendre les sociétés contemporaines. Cette 
démarche explique la présence de nombreux allers-retours avec les classiques dans 
ses travaux, l’utilisation de multiples tableaux de synthèse et un souci permanent 
d’être au courant de ce qui se fait dans la recherche en économie, en particulier 
lorsqu’elle tente de proposer des dispositifs visant à être « performés » dans 
le réel. On retrouve ainsi dans le détail de ses travaux le triple positionnement 
que laisse supposer l’analyse de ses publications : sur des objets qui relèvent 
de l’économie dans sa pluralité, Philippe Steiner mobilise à la fois la pensée 
d’économie politique, des travaux sociologiques classiques ou contemporains et 
des dispositifs empiriques de circulation de ressource. Ces éléments en font un 
auteur dont la lecture est particulièrement instructive, claire et inspirante par sa 
capacité à brouiller les frontières habituelles. 

VERS UNE ANALYSE DE L’« ÉCONOMIE PLURIELLE » 
RETOUR SUR TROIS SÉMINAIRES COLLECTIFS 

Philippe Steiner a énormément écrit durant sa carrière, préférentiellement 
seul (sa bibliographie complète l’atteste : seuls 15 % de ses publications 
sont des co-écritures  14). Ce fait masque pourtant d’autres activités menées 
collectivement, comme le séminaire de sociologie économique « LS3P  15 » 
ou le GDR « Sociologie économique » déjà évoqué, rendant ce champ de la 
discipline particulièrement vivant. Par ailleurs, six directions d’ouvrage collectif 
et deux ouvrages co-écrits jalonnent sa trajectoire de sociologue de l’économie 
et reflètent tout à la fois son goût du dialogue intellectuel et la poursuite d’un fil 
rouge théorique autour de l’analyse des différentes formes de transaction.

Trois chantiers de recherche sont emblématiques de son rapport à la 
réflexion collective. À partir de 2011, Philippe Steiner développe une nouvelle 

14 54 références sur 372.
15 « LS3P » reprend les initiales des prénoms de Lucien Karpik, Sophie Dubuisson-

Quellier, Pierre-Paul Zalio et Philippe Steiner qui ont co-organisé ce cycle de 
séminaires à la Maison des sciences de l’homme (Paris) entre 2007 et 2008.
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méthode de travail et d’écriture quand il entreprend de passer du simple rôle de 
directeur d’ouvrage à celui d’organisateur de groupes de travail. Il coorganise 
successivement trois groupes de réflexion thématiques sur les marchés contestés, le 
don organisationnel et l’appariement. Les parutions de Marchés contestés en 2014, 
de La Solidarité à distance en 2016 et enfin de Comment ça matche ? en 2022, sont 
le fruit de ces entreprises collectives, que nous, directeur et directrices du présent 
ouvrage, avons eu le plaisir de coordonner avec Philippe Steiner. Les modus 
operandi ont été relativement similaires. Avec chacun de nous – successivement 
Marie Trespeuch, Sidonie Naulin et Melchior Simioni –, Philippe a cerné un 
enjeu important présent dans nos thèses de doctorat et il nous a proposé de mettre 
notre travail en perspective à l’aune d’une comparaison avec les objets d’autres 
chercheurs. Pour les jeunes docteurs que nous étions, cette marque d’intérêt et sa 
proposition de nous associer à ses réflexions avec d’autres collègues en vue d’une 
publication ont représenté une opportunité exceptionnelle de nous familiariser 
avec le monde académique et de « grandir » théoriquement.

Chaque groupe de travail a rassemblé une dizaine de chercheuses et chercheurs 
pendant environ deux années. Des séminaires réguliers étaient organisés autour 
de lectures partagées, de la description empirique des objets de chacun et de la 
discussion d’un canevas théorique commun. La philosophie de ces séminaires 
consistait à éviter la simple collection de cas juxtaposés pour, au contraire, élaborer 
une armature conceptuelle nouvelle et unifiée. En référence à Robert K. Merton, 
que Philippe Steiner a souvent cité à cette occasion, il s’agissait dans ces séminaires 
de s’appuyer sur des données empiriques pour, dans un second temps, élaborer une 
« théorie de moyenne portée » commune à tous les contributeurs.

Un dialogue sur la construction sociale de l’intérêt marchand s’est établi 
avec Marie Trespeuch dès la soutenance de sa thèse – au jury de laquelle figurait 
Philippe Steiner – en 2011. À partir de sa lecture d’Albert O. Hirschman  16, 
Philippe Steiner a proposé de comprendre l’émergence ou l’échec d’un marché 
par la mise au jour d’un intérêt à l’échange, détaché de passions dévastatrices. 
Cette discussion a abouti à la publication en 2013, dans la Revue française 
de sociologie, d’un article comparant les jeux d’argent avec la transplantation 
d’organes, les premiers étant parvenus à se frayer un chemin vers le marché 
quand la seconde demeure organisée autour du don. En parallèle, le groupe de 
travail sur les marchés contestés 17 (qui s’est tenu de 2011 à 2013) a commencé 

16 Albert O. Hirschman, Les Passions et les intérêts. Justifications politiques du 
capitalisme avant son apogée, Paris, Puf, 2014.

17 Le livre collectif qui en est issu réunit les contributions de Sébastien Roux, Sandrine 
Barrey, Caroline Frau, Henri Bergeron et Étienne Nouguez, Mathieu Trachman, 
Marie Trespeuch, Pauline Barraud de Lagerie et Emmanuel Kessous, Philippe 
Steiner, et Pascale Trompette.
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ses activités et fait progressivement émerger les divers dispositifs nécessaires à 
l’édification de marchés quand la réprobation morale sature les débats – à propos 
de la marchandisation du corps (cas de la pornographie, des cadavres, etc.) ou 
de la nécessité de protéger des publics vulnérables (les enfants, les malades, les 
dépendants, etc.). Certains commerces demeurent toutefois étanches aux logiques 
du marché et assignés à la sphère du don.

La question du don a justement structuré le deuxième groupe de travail 
coordonné par Philippe Steiner avec Sidonie Naulin dont il avait dirigé la thèse. 
Entre 2014 et 2016, la réflexion collective sur le don organisationnel 18 a abouti à 
l’idée que les dons constituent aujourd’hui une forme essentielle de commerce, 
dont il s’agit toutefois de cerner les particularités, puisque les organisations 
(l’Agence de biomédecine, l’Établissement français du sang, les Restos du cœur, 
les agences de presse, etc.) y sont omniprésentes. Celles-ci constituent une 
médiation entre le donateur et le donataire, transformant la morphologie sociale 
du don maussien, connu comme reliant deux entités sans intermédiaire. Dans 
cette configuration, que devient le triptyque canonique donner-recevoir-rendre ? 
La question de l’anonymat notamment devient importante : comment « rendre » 
quand on ne connaît pas personnellement le donateur ? Grâce à la mise en 
comparaison de terrains variés, le livre offre des perspectives sur les contreparties 
que les acteurs élaborent malgré ou grâce à l’intercession d’organisations.

Enfin, le fort intérêt de Philippe Steiner pour les dispositifs d’appariement 
utilisés dans la transplantation et la manière dont les cellules et les prisonniers 
sont « appariés » – que Melchior Simioni a étudiée dans sa thèse, également 
dirigée par Philippe Steiner, sur les échanges économiques en prison – ont suscité 
une réflexion collective sur les logiques d’appariement qui ont aujourd’hui cours 
dans les mondes de l’éducation, des rencontres amoureuses, de la médecine, ou 
de l’emploi. Ce dernier groupe de travail  19, qui s’est réuni entre 2017 et 2019, 
analyse ce phénomène de plus en plus répandu, visant à former des paires en tenant 
compte des préférences des deux côtés du dispositif (on choisit et on est choisi en 
même temps). À partir notamment des algorithmes d’appariement appliqués à des 
cas concrets par l’économiste Alvin E. Roth, le livre examine le fonctionnement 
des appariements en identifiant en particulier leur portée politique. La « logique 
adéquationniste » qui sous-tend l’appariement et la mobilisation de données 
singularisées soulèvent de forts enjeux de justice (que faire des exclus du système 

18 Le livre rassemble les contributions de Yuna Chiffoleau et Dominique Paturel, 
Samuel Pinaud, Julie Bastianutti et Cécile Chamaret, Nicolas Auray et Emmanuel 
Kessous, Sophie Chauveau, Philippe Steiner, Maëlle Cappello, Sidonie Naulin.

19 Ce dernier livre collectif rassemble les contributions de Julien Grenet, Leïla Frouillou, 
Clément Pin et Agnès van Zanten, Emmanuel Kessous, Marine Bourgeois, Melchior 
Simioni, Hadrien Clouet et Jean-Marie Pillon, Philippe Steiner, et Sylvain Besle.
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d’appariement ?) et de privacy (à quel point faut-il consentir à fournir ses données 
personnelles pour obtenir l’appariement le plus approprié ?).

Philippe Steiner suit, avec ces séminaires, un fil rouge théorique : celui de 
l’analyse de la diversité des modalités de transfert de ressources (y compris les 
modalités non marchandes), qui constituent ce qu’il appelle, en reprenant 
une expression de Karl Polanyi, l’« économie plurielle  20 ». Les thématiques 
traitées successivement dans ces groupes de travail (marchés contestés, don 
organisationnel, appariement) retracent bien ce cheminement intellectuel.

Économiste de formation, Philippe Steiner a d’abord mis le marché au cœur 
de ses préoccupations. C’est également le cas de bon nombre de chercheurs 
américains dits de la « nouvelle sociologie économique », dont il discute les 
apports et la capacité à dialoguer avec la théorie économique dans son manuel 
La Sociologie économique et dans l’article de 2005 « Le marché selon la sociologie 
économique ». Toutefois, sa connaissance des travaux anthropologiques de 
Marcel Mauss, nourrie de ses discussions avec Alain Caillé, Alain Testart et 
Florence Weber, et de ses travaux empiriques sur la transplantation, l’enjoignent 
rapidement à considérer le don comme une forme primordiale de commerce. 
Celui-ci est au cœur de l’ouvrage dirigé avec Sidonie Naulin, mais aussi de 
Donner… une histoire de l’altruisme qui paraît en 2016 21. 

Plus généralement, l’ensemble de ses travaux entendent dépasser l’opposition 
don/marché en caractérisant les formes variées de commerce qui relient les 
êtres humains entre eux et permettent de faire société. Dans le sillage du travail 
fondateur de Karl Polanyi  22 sur les formes institutionnelles d’organisation de 
l’économie (autarcie, réciprocité, redistribution, échange marchand), Philippe 
Steiner analyse des transferts qui ne relèvent ni de l’échange marchand proprement 
dit (caractérisé par une coordination par les prix, des relations impersonnelles et 
une obligation juridique), ni du don maussien (qui associe relations personnelles 
et obligations morales), comme le cas de l’héritage qu’il avait traité par ses lectures 
d’Alexis de Tocqueville, d’Auguste Comte et d’Émile Durkheim dès 2005. Dix ans 
plus tard, il propose de revisiter en profondeur la typologie de Karl Polanyi dans 
un article publié dans Nouvelles perspectives en sciences sociales 23. Philippe Steiner 
y présente une cartographie complète des transferts de ressources contemporains 

20 Cette expression, évoquée par Philippe Steiner lors de la journée d’études organisée 
en janvier 2023 autour de ses travaux, est déjà présente dans : Philippe Steiner, 
« Vers la “grande performation” ? », Regards croisés sur l’économie, vol. 22, no 1, 2018, 
p. 224-231.

21 Philippe Steiner, Donner…, op. cit.
22 Karl Polanyi, La Grande Transformation. Aux origines politiques et économiques de 

notre temps, Paris, Gallimard, 1983 (éd. originale : 1944).
23 Voir aussi dans le présent ouvrage, le chapitre xii de Pascale Trompette : « Polanyi 

et après ? L’anthropologie des transactions de Philippe Steiner », p. 147-155.
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à partir d’une typologie qui compte sept catégories : l’héritage, l’échange de 
biens symboliques, le trafic, le don organisationnel, en plus du don maussien, de 
l’impôt et de l’échange marchand. Ce tableau fait figure de proposition théorique 
finalisée de grande ampleur, dans laquelle sont associées des formes de transfert 
avec des formes de solidarité sociale (entre générations, à visée de distinction, 
catallactique…) qui s’appuient sur des dispositifs sociaux particuliers (marché, 
maisonnée, organisation…).

L’intérêt de Philippe Steiner pour l’appariement parachève sa pensée des 
modalités hétérogènes de répartition des ressources entre personnes. Comme il 
le rappelle en 2020 dans un chapitre du livre collectif Les Limites du marché : la 
marchandisation de la nature et du corps, puis en 2022 dans Comment ça matche ?, 
le fonctionnement de l’appariement a ceci de puissant qu’il peut se déployer 
dans des arènes marchandes ou non marchandes. Dans le cas du système de 
placement des internes en médecine aux États-Unis étudié par Alvin E. Roth 24, 
Philippe Steiner note qu’il s’agit d’une forme d’extension du marché, mais sans 
prix ni monnaie, grâce à un algorithme qui « mime » les mécanismes du marché 
en permettant de tenir compte des préférences des deux côtés du dispositif. En 
revanche, la distribution des reins à transplanter ne dépendant pas d’une logique 
économique de maximisation d’un gain, la même logique d’appariement demeure 
dans ce cas dans l’arène du don. 

Un texte particulièrement éclairant, publié à la fin de Donner… Une histoire de 
l’altruisme et intitulé « Vers la “grande performation” » (en référence au célèbre 
ouvrage de Karl Polanyi), synthétise la perspective théorique de l’« économie 
plurielle ». Dans ce texte, Philippe Steiner revient sur l’impact fort du concept 
de performativité que Michel Callon, Fabian Muniesa et, avant eux, Marie-France 
Garcia-Parpet, ont contribué à installer en sociologie économique. L’idée que la 
science économique, à travers ses théories et ses modèles, a des effets sur la réalité 
des pratiques, permet à Philippe Steiner d’analyser les formes de plus en plus 
populaires de « conduction par l’intérêt » qui aident certains marchés, parfois 
moralement contestés, à advenir grâce à la rhétorique de l’efficience marchande. 
Philippe Steiner ne s’arrête pourtant pas là et – en reprenant à son compte la 
thèse du double mouvement de Karl Polanyi – il souligne le rôle des propositions 
alternatives au marché, des modes de performation « axiologiques » qui ont cours 
dans des arènes sociales où se réalisent des appariements non marchands. Il est ainsi 
possible d’inscrire des principes moraux et de justice dans des ingénieries efficaces 
– comme c’est le cas pour la transplantation d’organes – sans avoir recours à la 
logique de l’intérêt marchand. Le résultat de cette réflexion porte en elle des 

24 Alvin E. Roth, « The Origins, History, and Design of the Resident Match », Journal 
of the American Medical Association, vol. 289, no 7, 2003, p. 909-912.
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enjeux proprement politiques que Philippe Steiner résume ainsi en 2020 : « Dans 
quel monde d’échanges voulons-nous vivre ? Quelles sont les places respectives des 
différentes formes de solidarité à l’œuvre dans une société d’économie plurielle au 
sens que Karl Polanyi a donné à ce terme 25 ? » Il nous semble que Philippe Steiner, 
notamment par les collectifs de travail qu’il a rassemblés, a largement contribué à 
la formulation de réponses stimulantes à ces questions.

MANIÈRES DE PENSER : LES TRAVAUX DE PHILIPPE STEINER  
PARMI LES COURANTS CONTEMPORAINS  
DE LA SOCIOLOGIE ÉCONOMIQUE 

Il est difficile d’étiqueter théoriquement les travaux de Philippe Steiner, qui ne 
se revendique d’aucune des grandes écoles de la sociologie générale contemporaine 
française (structuralisme génétique de Pierre Bourdieu, individualisme 
méthodologique de Raymond Boudon, pragmatisme de Luc Boltanski, pour 
n’en citer que trois). Dans le champ proprement dit de la sociologie économique, 
Philippe Steiner est également un auteur inclassable. Assez tôt dans sa carrière, 
il porte son attention sur le rôle des réseaux sociaux dans le fonctionnement de 
la vie économique, en soulignant les apports, en particulier méthodologiques, 
des sociologues américains Mark Granovetter, Harrison White ou Ronald 
Burt, qu’il a contribué à faire connaître au public français, via son manuel La 
Sociologie économique – dont le chapitre iv « Réseaux sociaux et fonctionnement 
des marchés » demeure un modèle de pédagogie. Les méthodes statistiques de 
l’analyse structurale constituent pour Philippe Steiner une forme de prolongement 
de l’école durkheimienne permettant à quantifier les faits socio-économiques tout 
en soulignant leur dimension subjective (des manières de faire et de penser). Dans 
le débat classique qui voudrait opposer Émile Durkheim et Max Weber, Philippe 
Steiner n’a jamais choisi son camp  26. Grand connaisseur et commentateur de 
l’œuvre de chacun, il prend ses distances avec une sociologie économique américaine 
exclusivement néo-wébérienne – à l’instar de celle de Richard Swedberg – qui 
tendrait à minorer l’apport essentiel des contributions d’Émile Durkheim, François 
Simiand et Maurice Halbwachs à la sociologie quantifiée des comportements 
économiques, mais aussi à la sociologie de la connaissance économique. En outre, 
d’autres formes d’encastrement lui semblent tout aussi importantes à prendre en 
considération, comme en témoignent ses lectures pionnières de Viviana A. Zelizer 

25 Philippe Steiner, Donner…, op. cit., p. 215.
26 Voir également dans le présent ouvrage, le chapitre vi de Pierre François  : 

« Durkheim au secours de Weber, et retour ? L’autre passage du Nord-Ouest », 
p. 85-93.
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(encastrement culturel), de Neil Fligstein (encastrement politique) ou de Michel 
Callon et Franck Cochoy (encastrement cognitif ). Ses travaux sur les formes 
plurielles d’échange l’amènent ainsi, on l’a vu, à dépasser rapidement le concept 
d’encastrement du marché, en tournant son regard vers d’autres outils conceptuels 
pour analyser la vie économique dans toute sa complexité. 

L’érudition de Philippe Steiner, largement reconnue par ses lecteurs et collègues, 
recouvre l’histoire de la pensée économique, les pionniers de la sociologie, 
les théories économiques contemporaines (orthodoxes et hétérodoxes), la 
« nouvelle sociologie économique » américaine, l’anthropologie économique 
bourdieusienne, la sociologie des agencements marchands, celle des réseaux 
sociaux, l’individualisme méthodologique des théories de James Coleman ou de 
Raymond Boudon, et même la cybernétique. Rien ne semble échapper à ce lecteur 
vorace, mais généreux, puisqu’il a su faire profiter la communauté académique 
d’un nombre conséquent de comptes-rendus de lecture. 

Cette érudition explique l’ouverture théorique repérable dans ses travaux. 
Plutôt que d’entrer une fois pour toutes dans un paradigme et d’y couler ses 
résultats de recherche, Philippe Steiner glane chez les différents auteurs les 
trames de sa réflexion et organise leur mise en dialogue. L’ouvrage Donner… 
Une histoire de l’altruisme, comme le début de son volume à paraître Sociologie 
relationnelle – publié sous forme d’un article en 2019 dans la Revue européenne 
des sciences sociales  27 – sont de bons exemples des « manières de penser » de 
Philippe Steiner. En effet, on y lit des confrontations de points de vue sur un 
même concept (respectivement l’altruisme et la relation) à partir du commentaire 
affuté d’auteurs clés sur le sujet. L’analyse que propose Philippe Steiner du cas 
Robinson Crusoé conté dans le livre de Daniel Defoe prend même l’allure d’un 
exercice de style où il imagine comment la sociologie des réseaux, puis la sociologie 
bourdieusienne, et enfin celle des agencements marchands, conceptualiseraient les 
échanges économiques et sociaux du naufragé. Plutôt que de pointer simplement 
les apories des trois théories, Philippe Steiner en tire une conclusion forte sur leur 
point commun (l’intérêt pour la relation – ce qu’il nomme le « relationnisme 
méthodologique ») et leurs divergences quant à la manière de penser le collectif. 
Du dialogue naît ainsi une forme de syncrétisme théorique, imperméable aux 
approches univoques : « Si les approches relationnelles ont bien une même racine, 
conclut-il, la végétation qui en est issue est foisonnante. Le développement de 
la sociologie relationnelle ne saurait négliger cette complexité ni se priver de la 
richesse analytique qu’elles offrent 28 ». Ainsi, Philippe Steiner n’a peut-être pas 

27 Philippe Steiner, « Les sociologies relationnelles contemporaines. Notes à partir de 
Robinson Crusoé », Revue européenne des sciences sociales, vol. 57, no 2, 2019, p. 229-257.

28 Ibid., p. 253.
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« fait école » au sens strict, mais il a certainement laissé dans les esprits de ses 
collègues et étudiants une méthode d’analyse fondée sur une ouverture théorique 
bien documentée. 

L’ÉCONOMIE AU PARI DE LA SOCIOLOGIE

La première partie du présent ouvrage s’attache à retracer le parcours de 
Philippe Steiner et son influence dans le renouveau de la sociologie économique. 
François Vatin, en analysant conjointement son parcours et celui de Philippe 
Steiner, montre les points de croisement et les divergences de deux trajectoires 
d’économistes devenus sociologues de l’économie au tournant des années 1990. 
Fabien Éloire analyse quant à lui le rôle structurant de Philippe Steiner dans la 
constitution de la sociologie économique en France. Frédéric Lebaron propose 
un programme de recherche défendant une approche cognitivo-discursive 
de la connaissance économique et de sociologie économique. Enfin, Nadya 
Araujo Guimarães, André Vereta-Nahoum et Ana Carolina Andrada présentent 
l’influence centrale de Philippe Steiner dans la constitution du champ de la 
sociologie économique au Brésil.

La deuxième partie de l’ouvrage rassemble des contributions qui font écho au 
rôle que Philippe Steiner a eu, à la fois en histoire de la pensée économique et en 
histoire de la pensée sociologique. Sébastien Mosbah-Natanson illustre ainsi, à 
partir d’une série d’auteurs qui sont passés de l’économie politique à la sociologie 
à la fin du xixe siècle, les trajectoires de conversion entre ces deux disciplines. Dans 
un texte qui porte sur la lecture par Philippe Steiner d’Émile Durkheim et de Max 
Weber, Pierre François montre qu’il est possible de trouver des ponts entre ces deux 
auteurs à la lumière des travaux de Philippe Steiner. Gilbert Faccarello propose 
dans son chapitre un travail inédit d’histoire de la pensée économique portant 
sur le rôle contrarié que François Quesnay entendait jouer comme mathématicien. 
Enfin, Pierre Demeulenaere aborde le concept d’altruisme tel qu’il est mobilisé 
dans les sciences économiques contemporaines. 

La troisième partie éclaire les enjeux de la construction des marchés et du rôle 
des informations dans la circulation des ressources. Emmanuel Kessous s’intéresse 
aux processus nécessaires à la transformation d’un produit en marchandise, en 
abordant la construction du marché contesté du biogaz. Dans le chapitre suivant, 
Sophie Dubuisson-Quellier revient sur les appariements marchands et sur le 
rôle clé des informations dans leur fonctionnement, en proposant de renforcer 
la dimension politique de leur analyse. Enfin, Hugo Jeanningros reconstitue à 
partir de différents travaux de Philippe Steiner ce qui apparaît comme l’ébauche 
d’un programme théorique, celui d’une sociologie économique de l’information.



La dernière partie est consacrée aux formes d’échange : Pascale Trompette 
revient sur les précieux prolongements que Philippe Steiner a établis à partir de 
sa lecture de Karl Polanyi. Jandir Pauli examine quant à lui comment le concept 
de don organisationnel s’adapte au contexte brésilien. Franck Cochoy aborde la 
crise du Covid-19 et la pénurie de masques comme le support d’une réflexion sur 
les modalités alternatives à l’administration et au marché qui ont dû être trouvées 
dans ce contexte pandémique. Enfin, Florence Weber nous offre une lecture du 
dernier travail empirique de Philippe Steiner sur la fête, en le faisant résonner avec 
d’autres enjeux plus vastes concernant la société des individus.
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Bibliographie raisonnée classée par type et par ordre chronologique

DIRECTION D’OUVRAGES

La Pensée économique pendant la Révolution française : actes du colloque international 
de Vizille, 6-8 septembre 1989, Grenoble, Presses universitaires de Grenoble, 1990, 
p. 173-193, avec G. Faccarello.

La Diffusion internationale de la physiocratie : xviiie-xixe, actes du colloque international 
de Saint-Cloud, 23-24 septembre 1993, Grenoble, Presses universitaires de Grenoble, 
1995, p. 7-29, avec B. Delmas, et T. Demals.

Traité de sociologie économique, Paris, Puf, coll. « Quadrige », 2009, xiv+800 p., avec 
F. Vatin, réédité en 2013.

Marchés contestés. Quand le marché rencontre la morale, Toulouse, Presses universitaires 
du Mirail, coll. « Socio-logiques », 2014, 342 p., avec M. Trespeuch.

La Solidarité à distance. Quand le don passe par les organisations, Toulouse, Presses 
universitaires du Midi, coll. « Socio-logiques », 2016, 302 p., avec S. Naulin.

Comment ça matche ? Une sociologie de l’appariement, Paris, Presses de Sciences Po, coll. 
« Gouvernances », 2022, 397 p., avec M. Simioni.

OUVRAGES

La Sociologie de Durkheim, Paris, La Découverte, coll. « Repères », 1994, 123 p., réédité 
en 1998, 2000, 2005, 2018. Traduit en espagnol en 2003 (éd. Nueva Visión) ; en 
portugais brésilien en 2016 (éd. Vozes).

La Sociologie économique (1890-1920). Émile Durkheim, Vilfredo Pareto, Joseph 
Schumpeter, François Simiand, Thorstein Veblen et Max Weber, Paris, Puf, coll. 
« Sociologies », 1995, 235 p., avec J.-J. Gislain.

La « Science nouvelle » de l’économie politique, Paris, Puf, coll. « Philosophies », 1998, 
127 p.

Sociologie de la connaissance économique : essai sur les rationalisations de la connaissance 
économique (1750-1850), Paris, Puf, coll. « Sociologies », 1998, 285 p.
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La Sociologie économique, Paris, La Découverte, coll. « Repères », 1999, 122 p., réédité 
en 2005, 2007 et 2011. Traduit en italien en 2001 (éd. Il Mulino), rééditée en 2012 ; en 
portugais brésilien en 2006 (Editora Atlas) ; en espagnol en 2015 (Editorial Síntesis).

L’École durkheimienne et l’économie : sociologie, religion et connaissance, Genève, Droz, 
coll. « Travaux de sciences sociales », 2005, 369 p. Traduit en anglais en 2011 
(Princeton University Press).

La Transplantation d’organes : un commerce nouveau entre les êtres humains, Paris, 
Gallimard, coll. « NRF », 2010, 342 p.

Les Rémunérations obscènes, Paris, La Découverte, coll. « Zones », 201, 143 p. Traduit 
en italien en 2012 (Edizioni ETS).

Calcul et morale : coûts de l’esclavage et valeur de l’émancipation (xviiie-xixe siècle), Paris, 
Albin Michel, coll. « L’Évolution de l’humanité », 2015, 298 p., avec C. Oudin-
Bastide. Traduit en anglais en 2019 (Oxford University Press).

Donner… Une histoire de l’altruisme, Paris, Puf, 2016, 415 p. Traduit en portugais 
brésilien en 2016 (Editora UNESP).

Faire la fête. Sociologie de la joie, Paris, Puf, coll. « Le lien social », 2023, 331 p.

CHAPITRES D’OUVRAGES 

« Dossier statistique sur l’économie et la société française », dans Jean-Yves Potel (dir.), 
L’État de la France et de ses habitants, Paris, La Découverte, coll. « L’état du monde », 
1985, p. 344-375, avec A. Le Diberder et L. Schwab.

« La physiocratie », dans Michel Vovelle (dir.), L’état de la France pendant la Révolution : 
1789-1799, Paris, La Découverte, 1988, p. 421-423.

« Capitalisme et modernité : l’impasse sur Max Weber ? », dans Maurice Aymard et al. 
(dir.), Lire Braudel, Paris, La Découverte, 1988, p. 133-156.

« Comment stabiliser l’ordre social moderne ? J.-B. Say, l’économie politique et la 
Révolution », La Pensée économique pendant la Révolution française : actes du 
colloque international de Vizille, 6-8 septembre 1989, Grenoble, Presses universitaires 
de Grenoble, 1990, p. 173-193, avec G. Faccarello.

« Prélude : une génération perdue ? », dans Gilbert Faccarello et Philippe Steiner (dir.), 
La Pensée économique pendant la Révolution française : actes du colloque international 
de Vizille, 6-8 septembre 1989, Grenoble, Presses universitaires de Grenoble, 1990, 
p. 9-56, avec G. Faccarello.

« L’économie politique du royaume agricole : François Quesnay », dans Alain Béraud 
et Gilbert Faccarello (dir.), Nouvelle histoire de la pensée économique, tome 1, Des 
scolastiques aux classiques, Paris, La Découverte, coll. « Nouvelle histoire de la pensée 
économique », 1992, p. 225-253.

« Marchands et princes : les auteurs dits “mercantilistes” », dans Alain Béraud et Gilbert 
Faccarello (dir.), Nouvelle histoire de la pensée économique, tome 1, Des scolastiques aux 
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classiques, Paris, La Découverte, coll. « Nouvelle histoire de la pensée économique », 
1992, p. 95-140.

« La Physiocratie, la science de l’économie politique et l’Europe », dans Bernard 
Delmas, Thierry Demals et Philippe Steiner (dir.), La Diffusion internationale 
de la physiocratie : xviiie-xixe, actes du colloque international de Saint-Cloud, 
23-24 septembre 1993, Grenoble, Presses universitaires de Grenoble, 1995, p. 7-29, 
avec B. Delmas, et T. Demals.

« L’esclavage chez les économistes français : 1750-1830 », dans Marcel Dorigny et 
Association pour l’étude de la colonisation européenne (dir.), Les Abolitions de 
l’esclavage : de L. F. Sonthonax à V. Schoelcher 1793-1794-1848, Saint-Denis, Presses 
universitaires de Vincennes/UNESCO, 1995, p. 165-175.

« Quels principes pour l’économie politique ? C. Ganilh, G. Garnier, J.-B. Say et la 
critique de la Physiocratie », dans Bernard Delmas, Thierry Demals et Philippe 
Steiner (dir.), La Diffusion internationale de la physiocratie : xviiie-xixe, actes du 
colloque international de Saint-Cloud, 23-24 septembre 1993, Grenoble, Presses 
universitaires de Grenoble, 1995, p. 213-234.

« Réédition de d’Argenson : Sur la liberté du commerce », dans Gérard Klotz (dir.), 
Politique et économie au temps des Lumières, Saint-Étienne, Publications de l’université 
de Saint-Étienne, 1995, p. 41-55.

« Une société d’individus ? Le changement social chez Durkheim », dans Pascal 
Combemale et Jean-Paul Piriou (dir.), Nouveau manuel sciences économiques et 
sociales : terminale ES, Paris, La Découverte, 1995, p. 140-147.

« Durkheim, la méthode sociologique et l’histoire », dans Massimo Borlandi et Laurent 
Mucchielli (dir.), La Sociologie et sa méthode : les « Règles » de Durkheim un siècle 
après, Paris, L’Harmattan, coll. « Histoire des sciences humaines », 1996, p. 165-184.

« La sociologie économique dans L’Année sociologique : 1896-1913 », dans Lucien 
Gillard et Michel Rosier (dir.), François Simiand, 1873-1935 : sociologie, histoire, 
économie, Paris, Éd. des Archives contemporaines, 1996, p. 31-41.

« L’économie politique comme science de la modernité (introduction) », dans Jean-
Baptiste Say, Cours d’économie politique : et autres essais, Paris, Flammarion, coll. 
« Garnier-Flammarion », 1996, p. 9-46.

« Les revues économiques de langue française au xviiie siècle (1751-1776) », dans Luc 
Marco (dir.), Les Revues d’économie en France : genèse et actualité, 1751-1994. Actes 
du colloque, Toulouse, 9 juin 1995, Paris, L’Harmattan, coll. « Histoire des sciences 
humaines », 1996, p. 33-78.

« Note à propos de la théorie de l’action sous-jacente au dilemme productivité-
répartition », dans Lucien Gillard et Michel Rosier (dir.), François Simiand, 1873-
1935 : sociologie, histoire, économie, Paris, Éd. des Archives contemporaines, 1996, 
p. 195-200.
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« Weber versus Simmel : le problème des motifs en économie politique », dans Jean-
Marie Baldner et Lucien Gillard (dir.), Simmel et les normes sociales : actes du Colloque 
Simmel, penseur des normes sociales, Paris, 16 et 17 décembre 1993, Paris, L’Harmattan, 
coll. « Logiques sociales », 1996, p. 228-233.

« La méthode sociologique chez Mauss et Simiand. Méthode génétique ou méthode 
statistique ? », dans Charles-Henry Cuin (dir.), Durkheim d’un siècle à l’autre : lectures 
actuelles des « Règles de la méthode sociologique », Paris, Puf, coll. « Sociologies », 
1997, p. 39-55.

« Storm over Political Economy: Debates in French Economic Journals (1751-1776) », 
dans James P. Henderson (dir.), The State of the History of Economics : Proceedings of 
the History of Economics Society, London, Routledge, 1997, p. 194-213.

« J.-B. Say’s Doctrine of Free Trade, the Entrepreneur and the Theory of Income 
Distribution », dans Gilbert Faccarello (dir.), Studies in the History of French Political 
Economy: from Bodin to Walras, London, Routledge, 1998, p. 196-228.

« Entre Montesquieu et Rousseau. La Physiocratie parmi les origines intellectuelles de 
la Révolution française », dans Reinhard Bach (dir.), Rousseau : économie politique, 
Montmorency, musée Jean-Jacques Rousseau, coll. « Études Jean-Jacques Rousseau », 
1999, p. 83-159, avec L. Charles.

« Exploitation généralisée ou spoliation réciproque ? De Marx à Roemer en passant par 
Pareto », dans Alban Bouvier (dir.), Pareto aujourd’hui, Paris, Puf, 1999, p. 153-175.

« Crises, effervescence sociale et socialisation », dans Massimo Borlandi et Mohamed 
Cherkaoui (dir.), Le Suicide : un siècle après Durkheim, Paris, Puf, 2000, p. 63-85.

« L’économie positive, l’école historique et l’institutionnalisme », dans Alain Béraud 
et Gilbert Faccarello (dir.), Nouvelle histoire de la pensée économique, tome iii, Des 
institutionnalistes à la période contemporaine, Paris, La Découverte, 2000, p. 14-29.

« Pareto et l’économie walrasienne », dans Alain Béraud et Gilbert Faccarello (dir.), 
Nouvelle histoire de la pensée économique, tome ii, Des premiers mouvements socialistes 
aux néoclassiques, Paris, La Découverte, 2000, p. 499-524.

« Sociologie et économie : la théorie parétienne de l’action économique », dans 
Corrado Malandrino et Roberto Marchionatti (dir.), Economia, sociologia e politica 
nell’opera di Vilfredo Pareto, Firenze, L. S. Olschki, 2000, p. 73-96.

« De la démocratie et de l’esclavage : Tocqueville à l’épreuve des colonies », dans Fred 
Célimène et André Legris (dir.), L’Économie de l’esclavage colonial : enquête et bilan 
du xviie au xixe siècle, Paris, CNRS Éditions, 2002, p. 85-105.

« Division of Labour and Economics », dans William Stuart Frederick Pickering (dir.), 
Durkheim Today, Oxford, Berghahn Books, 2002, p. 87-103.

« Historicity and Modern Economic Sociology », dans Heino Heinrich Nau et Bertram 
Schefold (dir.), The Historicity of Economics: Continuities and Discontinuities of 
Historical Thought in 19th and 20th Century Economics, Berlin/Heidelberg, Springer, 
2002, p. 194-203.
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« La formule arithmétique du tableau économique », dans Xavier Greffe, Jérôme 
Lallement et Michel De Vroey (dir.), Dictionnaire des grandes œuvres économiques, 
Paris, Dalloz, 2002, p. 457-463.

« La politique de l’économie politique », dans Antonella Alimento et Cristina Cassina 
(dir.), Il pensiero gerarchico in Europa, xviii-xix secolo, Firenze, L. S. Olschki, 2002, 
p. 49-64.

« Les encastrements économiques », dans Isabelle Huault (dir.), La Construction sociale 
de l’entreprise: autour des travaux de Mark Granovetter, Colombelles, Éditions EMS, 
2002, p. 29-50.

« The Diffusion of the Work of Adam Smith in the French Language: An Outline 
History », dans Keith Tribe et Hiroshi Mizuta (dir.), A Critical Bibliography of Adam 
Smith, London, Pickering & Chatto, 2002, p. 61-119, avec G. Faccarello.

« La théorie de la production de J.-B. Say », dans Jean-Pierre Potier et André Tiran 
(dir.), Jean-Baptiste Say : nouveaux regards sur son œuvre, Paris, Économica, 2003, 
p. 325-360.

« L’importance de l’enseignement selon Jean-Baptiste Say », Œuvres complètes de Jean-
Baptiste Say, IV, Leçons d’économie politique, Paris, Économica, 2003, p. 9-47, avec 
G. Jacoud.

« Maurice Halbwachs : Die letzten Feuer der durkheimianische Wirtschaftssoziologie », 
dans Stephan Egger (dir.), Maurice Halbwachs. Aspekte des Werks, Konstanz, 
UVK Verlagsgesellschaft, 2003, p. 45-68. Traduction allemande de l’article paru 
initialement en français dans la Revue d’histoire des sciences humaines, vol. 1, no 1, 
1999, p. 141-162.

« Pareto et Weber : action logique, rationnelle et incertitude », dans Mohamed 
Cherkaoui (dir.), Histoire et théorie des sciences sociales : mélanges en l’honneur de 
Giovanni Busino, Genève, Librairie Droz, 2003, p. 129-146.

« Physiocracy and French Pre-Classical Political Economy », dans Warren J. Samuels, 
Jeff E. Biddle et John Bryan Davis (dir.), A companion to the History of Economic 
Thought, Oxford, Blackwell, 2003, p. 61-77.

« Slavery and French Economists: 1750-1830 », dans Marcel Dorigny (dir.), The 
Abolitions of Slavery: from Léger Félicité Sonthonax to Victor Schoelcher, 1793, 1794, 
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